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« SE LAISSER GUIDER PAR » 

 
Les premières années 
 
Tout va bien pour ces deux enfants dans leurs premières années, jusqu’au 
décès brutal, le 13 mars 1864, de leur mère, alors qu’elle allait avoir trente-cinq 
ans. Dans ses lettres, Charles rappelle souvent les dernières paroles de sa 
mère avant de mourir : « Mon Dieu, que votre volonté se fasse, et non la 
mienne ». Sans doute s’en souvient-il parce qu’il y a là un trait fondamental de 
son âme : l’acceptation sans réserve de la volonté de Dieu. 
 
La même année, le 9 août, les deux enfants perdent aussi leur père, âgé de 
quarante-quatre ans, alors qu’il est soigné à Paris, ayant peu à peu perdu ses 
capacités intellectuelles à cause de lésions cérébrales. Charles et Marie sont 
confiés à leur grand-père maternel habitant lui aussi à Strasbourg, M. Charles-
Gabriel Beaudet de Morlet (1796-1878), polytechnicien, colonel du génie en 
retraite, commandeur de la légion d’honneur, passionné de lettres classiques. 
C’est dans sa bibliothèque que Charles va s’initier au goût des livres et de 
l’étude, un goût qu’il ne perdra jamais, même au fin fond du désert. Pendant 
l’été 1869, le jeune Charles passe une partie de ses vacances au château de 
Louÿe, dans l’Eure, où sa cousine, Marie Moitessier, de huit ans son aînée, 
fête ses dix-neuf ans (précisément le 19 août). Plus tard, en 1874, elle 
épousera le vicomte Oliver de Bondy et deviendra la confidente de son cousin. 
Durant vingt-sept ans, elle ne cessa de lui écrire presque chaque semaine. 
Une des lettres écrites par Charles le jour même de son assassinat, lui était 
destinée. 
 
Lorsqu’éclate la guerre franco-allemande de 1870, le grand-père se réfugie en 
Suisse avec les enfants. Ils séjournent à Berne et à Interlaken, où Charles 
contracte une maladie d’yeux par suite de l’éclat de la neige et des glaciers. 
Mais la Suisse et ses paysages magnifiques l’ont à jamais marqué. Lorsque, 
bien plus tard, il emmènera en France un jeune Targui, Ouksem, pour qu’il 
découvre les éléments de la culture française, il le fera passer par les Alpes, 
en Suisse puis à Chamonix ! En 1871, une fois la guerre terminée, M. de Morlet 
ne veut pas retourner à Strasbourg et décide de se fixer à Nancy. Charles ne 
le sait pas, mais le futur cardinal Lavigerie (1825-1892), celui qui fonda les 



Pères Blancs et les Sœurs missionnaires de Notre-Dame d’Afrique, avait été 
évêque de Nancy quelques années auparavant, entre le 16 mars 1863 et le 27 
mars 1867. Il fut alors le plus jeune évêque de France, nommé à 38 ans, et 
quitta Nancy pour devenir archevêque d’Alger. 
 
Le 28 avril 1872, Charles fait sa Première Communion et reçoit, le même jour, 
la Confirmation. Sa cousine lui offre les Élévations sur les Mystères, de 
Bossuet. Charles continue ses études au Lycée de Nancy, dévoilant peu à peu 
un esprit curieux, une nature inquiète et passionnée, perdant cependant, dès 
l’âge de quinze ans, toute conviction de foi. Bien qu’il se posât fiévreusement 
toutes sortes de questions, rien ne parvenait à emporter son adhésion. « La foi 
égale avec laquelle on suit des religions si diverses me semblait la 
condamnation de toutes », écrira-t-il plus tard à Henri de Castries. Au lycée de 
Nancy, Charles retrouve Gabriel Tourdes (1857-1923) qu’il avait connu, enfant, 
à Strasbourg et avec qui il entretiendra toute sa vie, une amitié fidèle et 
confiante. 
 
En octobre 1874, afin de préparer son entrée à Saint-Cyr, il est envoyé chez 
les Jésuites de la rue des Postes à Paris. Depuis son plus jeune âge, il pense 
à une carrière militaire. Son grand-père, qui avait bercé son enfance des récits 
de sa vie sous les drapeaux et de sa passion pour l’histoire et l’archéologie, 
aurait préféré que Charles entrât, comme lui, à Polytechnique. Mais Charles, 
redoutant l’effort, opta pour Saint-Cyr, dont le concours était plus facile. Il 
obtient son baccalauréat en 1875, mais n’est plus motivé, étant comme 
« affolé » par une vie dépourvue de sens et de repère. Dans une lettre 
rétrospective de 1892, il écrit : 
 
À dix-sept ans, je commençais ma deuxième année de rue des Postes. Jamais 
je crois n’avoir été dans un si lamentable état d’esprit. J’ai, d’une certaine 
manière, fait plus de mal en d’autres temps, mais quelque bien avait poussé 
alors à côté du mal ; à dix-sept ans, j’étais tout égoïsme, tout vanité, tout 
impiété, tout désir du mal, j’étais comme affolé. Quant au degré de paresse, à 
la rue des Postes, il a été tel qu’on ne m’y a pas gardé, et je vous ai dit que 
j’avais regardé, malgré les formes mises pour ne pas affliger mon grand-père, 
mon départ comme un renvoi, renvoi dont la paresse n’était pas la seule 
cause… J’ai été si libre, si jeune ! […] À dix-sept ans, j’ai tant fait souffrir mon 
pauvre grand-père, refusant le travail, qu’au mois de février, je crois, je n’avais 
pas encore coupé la géométrie dans laquelle je devais étudier chaque jour 
depuis novembre ; lui écrivant à peu près tous les deux jours, et quelquefois 
des lettres de quarante pages, pour lui demander de me rappeler à Nancy, et 
tout le reste que vous pouvez deviner, et qui résulte d’un tel affolement… 
 
Sa conduite laisse, en effet, tant à désirer que les Jésuites préfèrent le 
renvoyer à son grand-père en mars 1876. Celui-ci le confie à un précepteur, 



M. Dumont, pour qu’il le prépare à présenter quand même le concours d’entrée 
à Saint-Cyr en juin de la même année. Il est reçu et intègre l’école en octobre. 
 

+ Jean-Marc Aveline, archevêque de Marseille 
 

La Semaine Paroissiale 

Samedi 21 10h  Catéchisme CE1-CM2 
  10h  Ecrivains publics 
  15h30 Messe aux Ambassadeurs : 125 rue de Montreuil 
Dimanche 22   Rencontre-repas des trois paroisses du doyenné. 
Lundi  23 17h  Ecrivains publics 
   18h  Chapelet 
Mardi 24 15h  L’Escale : Partage œcuménique de la Bible 
 
 
Cantate Deo 

 Vous aimez et savez chanter !  
Nous avons besoin de vous pour enrichir la beauté de la liturgie. 
Venez vivre votre passion au sein de notre nouvelle chorale paroissiale. 
Rencontre les vendredis à 18h15 le 20 mai et 3 juin. 

 
Partage œcuménique de la Bible : CROIRE 

 

Mardi 24 mai de 15h à 16h, Catholique, protestant ou en quête 
spirituelle participons à un partage de la Bible sur le thème de LA 

RESURRECTION. 
Avec le Pasteur Christian Tanon, de l’Église Protestante Unie de 
France et le Père Nicolas de l’Eglise Catholique du Bon Pasteur. 
Lieu : l’Escale, 18 rue Jules Valles. 

 

 

Je donne au denier ! 
Le Denier est la ressource la plus importante pour 
notre Eglise 
En participant au Denier, vous manifestez le signe de 
votre appartenance à l'Église, à la paroisse du Bon 
Pasteur. Je suis chrétien, je participe à la vie 
matérielle de la communauté. 
Vos dons bénéficient d’une déduction fiscale de 66% 
sur votre impôt sur le revenu (dans la limite de 20 % de 
votre revenu imposable). Merci de verser votre 
participation en adressant un chèque à l’ordre de 
« Paroisse du Bon Pasteur - ADP ». 

Dans le doyenné 



Pèlerinage fraternel du doyenné : le 22 mai. 
 D’ores et déjà retenez la date du dimanche 22 mai. Les 3 paroisses de 

notre doyenné se rencontreront pour un temps fraternel et spirituel. 
Après la messe à 10h30 au Bon Pasteur, nous pèlerinerons vers Sainte-
Marguerite et prendrons un repas partagé dans le jardin. Chacun prévoit 
soit salade ou tarte ou cake (sucrée ou salée) pour 6 personnes ou bien 
des fromages pour confectionner le buffet. Puis, nous irons à Notre-
Dame d’Espérance. Dans chaque lieu, des groupes de paroissiens des 
3 communautés présenteront l’histoire et les spécificités de leur paroisse. 

 

Dans le diocèse de Paris 
Rencontre avec le nouvel archevêque de Paris 

 Les prêtres de Paris accueilleront Mgr Laurent Ulrich, nouvellement 
nommé par le pape, pour prendre la responsabilité de notre diocèse, à 
St Sulpice le lundi 23 juin à 18h30 au cours de l’Eucharistie qu’il 
présidera. Prions pour lui afin qu’il donne un bon dynamisme à notre 
diocèse ! 

 Une journée presbytérale se tiendra avec tous les prêtres le mardi 31 
mai. Nous ferons plus amplement connaissance. 

 

Dim 22 
6° DIMANCHE DE PAQUES 
Année C blanc 

10h30 Pour les paroissiens 

Lun 23 De la Férie blanc 18h30  
Mar 24 De la Férie blanc 8h30  
Mer 25 De la Férie blanc 12h  

Jeu 26 
ASCENSION DU SEIGNEUR 
Année C blanc 

10h30 Pour les paroissiens 

Ven 27 De la Férie blanc 19h  
Sam 28 De la Férie blanc 11h30  

Dim 29 
7° DIMANCHE DE PAQUES 
Année C blanc 

10h30 Pour les paroissiens 

 
Aux REGISTRES Paroissiaux 

 Baptême : 
Anastasia Alexan, le samedi 21 mai, à Saint Eustache. 
Antoine Mannechez, le samedi 21 mai à Saint-Martin. 

 
ACCUEIL 

Lundi 
17h - 19h  

Mardi, mercredi 
10h - 12h / 17h - 19h 

Jeudi, vendredi 
9h - 19h 

Samedi 
10h - 12h 

L’église est ouverte de 8h30 à 19h, du lundi au dimanche. 
 


